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Notes de voyage LA\ VIE LOCALE n propos d~I~ fBr-': 
/l/itS dtci:;;, If/ 

Hntürk a de 9ra d• 1• ~ 

D'OdEssa à Moscou 
PBtits capitalistEs, 

établisSBZ~VOUS BD DnatoliB 1:.E MONDE DIPLOMATIQUE 

Amba1sade d'Allema&'ne 

un cas concret d'abus. Es~-il besoin 
d'ajouter qu'ils ont fort à !aire !. .. 

Lei égout• 

L'écrivains 
Et SES l ctBurs 

Les lect ura relhe :\t. Ataç dan• 
Je Haber, 'adresRent quelquefois à 
l'auteur d'un écrit soit pour lui de­
mander certains précisions soit pour 
lui dire de traiter un 11ujel u'il11 lui 
indiquent. 

• be(Jll&DltfJ a, ~ van/ elles Ja ·akar.r ,,.-:. 
plié. Le 19 11101

• dJlltS de,. "' 
pi11ar Jou/es lts ,~ni~ /1 

Je remarque, relove )1. Vl-Nû dan.s • e d u11t, -
fion.prises un //Jet /t5 
dedsions qui 0111 g ,,;_ 
second ordre. a/ors qu~ ~ 

Après avoir fait, Gcrit Mme Suad Der- le " Haber », quo dans un endroit 
vi~ dans le Tan, durant une heure une aussi beau qu'Unye il n'y a pas une 
promenade en auto dans les rues d'O- production qui soit ta spéctahté du 
dessa et sur le parcours des grands lieu. 
immeubles, je suis rentrée à l'hôtel Auparavant on tissait, mais tous les 
pour déjeune•· è la hlte. métiers ont été abandonnés. 

Ayant ~u que l'on donnait du. calé l Plus on examine et plus on rogr~tte 
la turque, je me s~is fait ~ervir une de constate~ <;.u'on ne sait pas exploi-
tasse ce qui mo mit en retard. ter tes richesses de la r4gion. 

La Türkiscl!e Post aonom•o que 
l'ambassadeur d'Allemagne et ;,[me 
von Keller, de retour do Rursa, se 
sont 6tablis pour 2 mois clans la rési­
dence d'été do l'ambassar\o à Tara­
byn. 

Légation de Bulgarie 
Le ministre rie Bulgarie, le Dr 

Théodore Christoff, est rentré hier de 
son court congé à Sofia. 

De longue date, un l\gout coulant à 
ciel ouvert, 1ortA d<l fosse. béantEI et 
malodornnte, rQlie le quartier de Pau­
gal\i, depuis les abords de Hamam •. 
à Dolaptere. On est en train .de .lui 
sub•tituer le syst me de canah1B.tto~1 
souterrRine plus conforme aux exi­
gences de la santé publique et de la 
dignité d'une gra~de ville 9ue les. ha­
bitants de l'endrmt ex1gea1ent à 1u1te 
titre. 

L'auteur ae dit: o~ ils v~ul~nt .c01~­
naitre mon avis aussi sur l ob1et. mdt­
qué ou ne connaissant pas le suiet Ils 
veulent l'apprendre. 

Si parfois les lecteurs ont eu cette 
intention dans Ja majorité des cas ils 
ont çoulu faire passer un. examen à 
]'écrivain non pas ~u .. suiet Ile _son 
savoir mais pour voir e il est du meme 

li y a doute am .. ,,s 111111 il Il 
abandonnai! d peu p ui s'éttn~ 
présence de ce sol ~·""'""' . /4 '­
qua Ire coms de il avait P'1;

0 
,,;Jllo_.., 

brûlé el denudt. . coté dt ,-~ 
Li départ On montre clu doigt, ici, comme .un 

1

. h d l · dont le revenu attemt 
En effet quand j'arrivai à la gare, rie ar. • ce UI 1 . ' . . J' · · 1 J 2 000 hvros par an · . 

Je tram allait partir. at eu JUS e e • Anciennemeut j'avais entendu dire 
LA MUNICIPALITÉ LES ASSOCIATIONS 

. é r tout a ,,,ps ·~ s1on ,, cr e ' . dtS c/111 ,,.,-_,,. 
prvsptrile af/ric:/e ie pa1sa§' ,.,11 ~ 
el boisés. oan ui 110us aPP'1 ft~ 

temps de .salu~r notre consul et .sa u'il n' avait pas <!'Israélites à Unye. Pour 
remme qm avaient bien voul!1 me !aira~ q J'ai ii'osé la question i\ mes amis. 

rendre à Sainte-Sophie 
son aspect primitif Nos frères inférieurs et leurs 

amis 
a via qu'eux. . 

8i par malheur tl a donné une ap­
vrécialion contraire à la leur, sa eau~ 
est entendue : il ne sait pas ce <t!11l 
dit ses écrits ne valent pal la peme 
d'i'1re lu@. 

d'hui, la Ftr111' q 5urN111 ,,.,,."" 
1 nuro!l' au~ .,1 me un ver. d' 5skliet.lf •""Ml 

du pays qui va r,t1natol1<' ; If"".. leur~ ~dieux à la gare et 1e mont J'apprends ainsi 11ue, comme non-
préc1pltamment dans le wagon. snr musulmans, il y a 1\ Unye deux per· 

Il y avait boauc<;>UP de monde _ sonnes. li y avait anciennement un res orientales dt/lal d'llfl 1~/ti"' 
le perron; tous étaient venus da~oms Israélite qui est parti après s'être en­
pagn~r le11 partants. Les r:~ar1": ~~~e,_ richi. Il n'avait pas le sou• quand 11 
passaient lei boluquetsvof s'ébranlait. était venu. Il possède maintena,nt dee 
trea parce. que ~ ~~~loir succursales à Istanbul et en b:urope 

~le v01c1 dans e _ · . dé et il compto parmi les personnes les 

L'année dernière l'administration dos 
Musées avait lait badigeonner la 
face sud du mu11ée d'Aya Sofia et y 
avait exécuté certames autres répa-
1·ations de détail. Ces travau1< avaient 
cotltl\ environ 10.UOù Ltqs. Cette an­
née, ou Jiadigdounera les parties . qui 
no l'avaient pas été l'année dernière. 
La dépense prévue est ùe 20.000 Ltqs. 

La Soci6té protedrice des anima!1x 
vient de publier son rapport au su1et 
de s'Jn activité annuelle. On y trouve 
des renseignements intéress.antts .sou­
vent curieux et presque touiours rnat­
tendus. . 

C'est dans cette crainte que la plu­
part du temp1 je ne répond11 pas à de 
telles lettres. 

Dans les écrits quo nous lisooa dans 
les propoa que nous entendoo.s nous 
cherchons à y voir nos conna1uances 
noa pensées, à tel point que m~me 

seulemtnl lt résU vo/onftC~ fttfll. 
c'esl /'llt:U1Jrt d'une dt ct/ft iJ(/1111' 
/ürk en faisan/ do~,, d //1 1 . a 
qou~1r11em~nt, a:::·agr1cu.11u;:p ,1J 
vo/ulionnaire> rosperift rt~I ,{J;P4. 
é/tndrt celle p à f'éJI, /1 /tS fll' 
pays /oui e11/1,r usf/11'd /oU ~ 
Nord el au sud, 1 ,.,,,1 a P"~, Jl1 

d 
Le cotndduuc~~~~e ~~~ng~~\'s Ill peu- plus riches de notre pays. Un habitant 
amm~n • · d'U t' v ~Istanbul Il me conduit à mon compartiment nye_ a . u .' , · D'autres travaux de caractèro ar-

et j'ai l'agréable surprise de conatater Il tu; a dit f t 'ai quitté votre 
que j'ai comme compaane la dame . - on en au ' .l _ J donne 
turque avec laquelle je voyage depuis ville, me .fla1sae1n1ttrev~eÜ~y: ~a1.1s me-

chéologique de plus haut intérêt sont 
envisagés. L'an<'ionno (•gliso compor­
t11it, à l'époque byzantine, quatre 
clochers. Lors de la translormatton 
du temple en mosquée, ih; ont dis­
paru ; on en a emprisonn6 la baso 
par un mur. On a décidé de les dé­
goger, ce qui accroîtra à n'en pas 
douter la valeu1· hi1tor1que tlu monu-

Ainsi nous apprenons que 1068 am­
max de toute cat~gorie, dont les pr?· 
priétaires ~ont indigents, ont .ét.é soi· 
gnés gratuitement dans la « .ch!'uque • 
créée à cet ~!(et par l'assomation'. Un 
ours sauvage figure même parmi les 
" clients " t1e l'établissement. La gué­
rison de est animal, qui ebt parett-il 
trôs difficile,a été rapidement réalisé!' 
p11.r los soin; cto. la clinique vété,rina1-
re de l'Associat1011. Du moms, c est le 
rapport que nous a\'ons sous le11 yeux 

,., si /u1 r "' I 11eres ! • e ro/i/tr0!'5 s 
pe111es : nv11s ~ 'es/·t/lt "1 

lettres {ails. La Tarq111e "qu'il apiJ' ~ 

s'il n'en est pas ainsi, nous considé­
rons qu11nd même ces écrits comme 
reflétant nos penaées. t b l Eli 'prouvé la mOme 11a- un coneet : r · 

stau _u . e a " me d~ lo er beaucoup d'intelligence, 
usfact1on quand elle, a .reconnu é ~~: entreti·eii'd n'importe quelle aC~aire. 
vahse11 leequels. m ~va~~nt -gr.,cpas Ne forme pas ton magasin des iour­
dans ce compart1men · n• 01 nées entières Ouvre-le et ferme en 
être, en effet, Ir?• agréab~?ond~e ·~~~: temps voulu. Si mêm& tu n'as pas de 
ger avec quelqu un que 1 So chance tu pourras vivre, attendu que 
nait pas. De plus comme. che~ es - rien n'a été fait à Unye et qu'on peut 
vietll il n'y a pu de différences en- d ' 
tre l'i1omme et la femme, il n'était pas tout Y entrei>re~ re. ff t 

d le wa•on Il en est ams1 en e e . 
oxclu de me trouver ans ,. - N' t-ce as à Unye Je commence-
lit en tOte à tête avec un h?mm~ penS ' ~11d lap richesse que do Jevenir 
dnnt \out le voyage qm allait duie~ 3 men · e · de cin à dix vaches '? 
heures. Il 1>111 vr11i que nous ad~ions ~~~~~,:~a~~~îte six l~res, une vache de 
pris ma compagne et mm, nos tspo- r t t tes envi 
siti~ns pour éviter cette éventualité et vingt à trente "~!s: l'é~~:age du bé: 
reQu des promesse11. Cependant on. ne ro.ns sont prop1c 
pouvait ~as laisser une place vide ta~os concitoyens actifs ayant de 

0

pe-

à cQ~~~ g:,:~ee~!l=~rt~~~e~s fftmes tou- üts capitaux peuvent Cacile1f,~~1t8:0~:~-
tes deux très contentes d'êtr~ seules. ~~~11! ~~~~ ~~s m~~~~grl ~~st possibl~ 

Le profe11eur Btolarsky de faire, comme là, du comme_rce avec 
et••• •lèves si peu d'avoir. Il suffit d'avo11· 9uel· 

qnes connais•ance.s et, comma 1 a dit 
!'Israélite de travailler de tout cœur .. Je 
ne dis pa~ cela pour Unye seulement; 
j'ai donné cette ville en. exemple 
pour y avoir longtemps habité: . 

Je recommande à ceux qm d1s_po­
sent de petite capitaux de profiter 
des réductions qui sont faites sur le 
réseau de l'Etat et de voya~er dans Io 
pays pour trouver un travail leur con­
venant. 

--~--

Un autre avantage: ma compagne 
parle l'anglais et le russe P.our s'ê~re 
trouvée à Moscou. Je la prie de dire 
au conducteur de nJQttrQ dans l'eau 
le b Juquet qui m'a été oftert par le 
d4l~gué de Voks et cle l~i de!fiander 
quel est le peraonnage qm a prts place 
dans notre train à en juger par la 1é­
rémonie qui s'e11t déroulée à l; 
gare et les nombreux bouquets qut 
qui lui ont été offert11. 

- n·ARt. rtloond le conducteur, le -~ --·- -· ·- __ , , .. ..,, 
premiers dans les concerts internatio- L:w solr"d:wri't" nnfrn avi·atnurs 
naux de Bruxelles et de Prague •ont 11 Il li li li li 
•es élèves. Accompagné de ses meil-
leurs élbves il se rend au festival des 
enfants musicieus dQ Moacou. 

Il n'y a pBll longtemps que j'ai mis 
pied sur le territoire sodétique ot 
iusqu'à maintenant je n'avais remar­
qué rien qui puisse faire sur moi une 
arande impression. 

C'est fortuitement que je suis de­
venue journaliste. 

J'ai étudié au conservatoire en Alle­
magne, pays de \\"agner et des mu1i­
cie11s les plus renomméR. Je puis ce­
pendant l'affirmer, ayant vécu dans 
leur milieu, quo même les Alle­
mande ne font pas preuve de taut 
de respect pour un artiste. La céré­
monie qui s'est déroulée à la gue est 
celle quo l'on réserve à cles hommeli 
d'Etat. Au1ai ai-je été très satisfaite 
qu'on ait mis 1ur le même pied un 
professeur de conservatoire. 

Mareille, 14. - L'hydravion Pola, do 
l'«Ala Littor1R» qui avait quitté Ostia 
le 10 juin à desti1rntion de )larseille 
a recueilli en cours do voyagt! un lt. 
O. S. lancé par un hydravion fran~ais 
dess11rvant la lignt1 ~larseille·Alger, 
qui avait été obhgé par une panne de 
mot~ur, à ee po~e1· sur une mer dé­
montée. Lo Pola changea de route. 
retrouva l'a•ion Pit porct1tion et, mal: 
gré la tempête, ~o posa aux abords 
de celui-ci et ne reprit son vol qu'a­
prà1 a •oir requ de l'équipage l'assu­
rance quo ses passagers avuient été ac­
cueillis par le contre torpilleur Simoull 
accouru aux premiers appels de S.O.S. 

L'équipage de l'hydravion fran1:ais 
11 remercéi vivement l'équipage tlu 
Pola pour ce aeate do solidarité. 

• .. ... ,. ......... ---.. JI, .,.--Je fais la counaÎilSance du profes-
seur Stolareky et de Bl!S élàves dont Un 1"nr1'dnnf dn p"rhn fjn nustn:ifiB 
l'un, Dima Tosin, qui a 10 à 11 ans Il li Il 1111 li li H 1'11 
est déjà l'auteur de deux morceaux de - ----
musique connu•: Narcl!e espagnole et Tokio, u. On mande <le Pol't Darwin 
Ode au Soleil. (Australie) 11110 le gnrde-pi'che auotralien 

Cela n'empêche qu'il ie comporte P"lakia a cnptu~ <le~x. chalutiers 1apona~•. 
f .1 et Io• a obhgés a •• ùmger sur Port Dannn 

comme un en ant ot 1 essaye de 

1 
où ils ont été soumi• à une enquête de ta part 

grnnper ça et la.Il des yeux bleus trba des auturilés. Une perqui,itiun opôrûe il leur 
grands qui semblent êtt·e ceux d'une .Vor<l it nmenr.la découverte de pertes p<chées 
grande personne. d!'n• le~. •.aux nu•tratieon~. pour un tot~t. de 

En ef[~t, avant dtl l'avoir cou nu ma :,i,,.ono Livres. Ou croit 4.ll t>lle1 seront aa1s1es. 

compagne m'avait dit : œu 222 . B 
- Voyez-voue cet enfant qui joue 

dans Je couloir"! Quand il vou~ regar- compagne et moi noe paquets de pro· 
de il vous fait peur. Est-il malade '? 'isions tle bouche el neut1 m ngeons. 
En tout cas c'est un type auormaL ~ous avons commandé au conduc-

Cerles, il n'est pas normal J'ùtre leur de nous apporter du thé qu'il 
compositeur el graud pianiste à 11 prépare dans le couloir où un samo­
ans! Le gouvernement alloue à DiRla var boue contiuuellement. 
Toein 300 roubles par mois de traite- Les habitants du pays prennent un 
ment et le lait étudior comme bour· th6 chaque demi·heuro. 
•ier. li rait tard quand notre train s'ur-

Parmi les autres élè1•e1 11 y a un rêlo dans une gare <\ont jo n'ai pas 
certain Goldatein qui a été quatrilimo pu lire lea~0~0· à mon 
il Brnxelles il joue du violon. C'est Je rem q . grand étonne­
uu jeune ho~me de 20 ans, l'ainé da ment, q~e parmi les nyageurs qui 
~isa Gold•tein son frère âgé de 14 aout degcendus pour se yromeuor 

· ' ' J ur le perron de la aare 11 y en a ans également violoniste sorti pre- 11 • ' b 
mier dans deux concert~ internatio· be11.ucoup en pa1~toufles, en ro es de 
naux. chambre, en pyjamas, spectacle que 

Il y en a d'autres encore dont j'ai l'on ne voit pas quand on voyage en 
oublié les noms. Europe. 

Une tas1e de thé chaque L'habillement dei femmes 
demi·àeure Toutes les citadines que j'ai roncou-

Dans les traine, il y 11 comme chez tr~esjusqu'ici se poudrent el se mettent 
nous 10, 2e et :Je clas. ei; mais dan~ du rouge. Elles prnunent gl'and soin 
tous les wagons on peut dormir.Nous comme uoue, de la toilette du vo)'aa;e. 
voyageons en xre amsi que Je profes- Par contre les habits qu'elles porttmt 
seur Stolarsky ;parmi seY élèves il y en ne sont pas élt'~ant)I ; il y a l>eaucoup 
a qui voyagent en Ie et on IIe d'après do laisser-aller en ce qui concerne 
leurs capacités dans leur profession. leurs bas et chaussures. 
Pour avoir droit au même bien·être J'ai vu très peu de femme~ habil· 
il faut que les autrell travaillent pour lées à la modo du jour. Poul-iitrn en 
arriver à ûtre vremiers. sera-t-il autrement à Moscou ·1 

~fotre train traverse do vastes plai- Il fait nuit. Nous entre-voyons 
1 · é D 1 ça et là quelques lumi1'res. Il fait lr1's 

ne11 qui sont toutes eu ttv es. ans es frais ; on 8 allumé dans le train le 
champs il y a des tracteurs. calorifère F~rn-t-il l;ian froid il ~Io•­

• 'ous disposons d'un wagon-rcs· 
taurant mai• nous avons du\Jallé ma cou f 

ment. 
D'autre part, les corr1d~rs int-i­

rieurs du templo out été nl'ghgés et 
oécessitent une réparation fondamen­
tale. Enfin, il est une série do tranR­
!ormAtions intérieures remontant .à 
l'époque ottomane qui ont mod1!16 
très profondément l'aapoct du temple. 
On compte les fair• disparaître de fa­
çon à rendre au monumeut,. a1ü.aot 
que possible, sa strncture pr11111t1ve. 

Ainsi que le rappelle )[. E. Mam­
boury, dans son « guide • )foha1~et II 
avait fait badigeonner les mosa1ques 
à personnages religieux - coux la 
même qui sont ctégag~s après plus de 
quatre siècles et demi - masqua les 
croix et ne laissa guère que les ange11 
des pendentifs, dont les figures furent 
cachées sous des cabochons llorés et 
les mosaïque~ à décoration Clorale 
géométrique. L'ambon, l'iconostase et 
l'autel furent enlevés. L'ancien baptis­
tère qui se trouve sur la face du sud, 
tut iransCormé en chambre s6pulcrale 
et la rotonde du Skernphylakion 
(Trésor) devint une simple dépen-
dance. L'atrium disparut. . . 

Depuis l'érection de :Ste-Soplue en 
mn•6e <"est l\l\ travail contraire qut a 
l'U11Llu$ lJUl'\.a J Jt1 uuuus tltj .1.tlUllt11llttl1 

des premiers califes et des doux pro· 
miers imam ont é!A enlevées. Tl s'agit 
de poursuivre cette wuvru d'1ntelli 
gente reconstitution hi,torique du 
temple de Justinien. 

Pour tous ces tranux, une somme 
de 200.000 Ltqs est ju{,l'ée nécos•air1" 
Comme l'on 1!e peut guère dispos1w 
de pareil montant en une stmle Coi•, 
:a direction dos Musées procédera de 
façon graduelle. 

Ues projets dont l'exécution sera un 
complément fort heureux des travaux 
du professeor Whitemoor, la mi•e au 
jour das mosaïques de l'ancien tem­
ple, auront pour effet d'accroitre dans 
une mesure très considérable l'm­
térM que les touristes étrangers ot 
surtout le monde savant portent ù 
ce joyau de l'art byzantin. Ainsi la 
direction des Musées servira eu 
mem0 temps par son heureuse initia­
tive la oause de la acience et ce' le do 
l'intérêt bien compris de la Ville. 
La réparation des " medresse " 

et " sebil" 
Aucune réparation n'a été exécut~e, 

depuis bien des année•, à l'inlér1eur 
du «meùreilSé> de Sultan Abmed, qui 
constitue pourtant une œuvre histo­
rique et un document architectural 
du plus haut intérêt. La direction des 
Musées a Mcidé de remédier t\ ce 
long abandon. Suivant un devis qui 
vi1'nt d'être dressé la rHection tlu 
monument <'Oûtera 11.000 Lt11R. Les 
travaux on seront commencés très 
prochainement. 

La direction des musées ne com pie 
pas s'arrêter d'ailleurs en si beau che­
min. Elle envisage la réparation pro­
gressive- et nécessairement graduelle 
-de tous le~ «medressé,,, " türbe», 
•seuil" et auciennQs bil>liothôques 
d'Istnnbul ayant une rnleur histori· 
que. Un programme a éto dressti à ce 
propo•. Pour cette année, ln répara­
tion de trois «tiirbe» est prévue. 

Le pont Atatürk 
Le délai accordé à la Société con­

cession nairc pour la t'Onstruction du 
pont Atatürk a été prolongé de six 
mois. On ne pouvait logiquement la 
temr respon•nble doa tliff1cultés qui 
ont entravé jusqu'ici les travaux. On 
escompte quo dans une dizait~e de 
jours le• pièces en fer de l'armature 
du pont commencero1lt à arriver en 
notre \'ille. 

Le "ooup de fusil" 
On s'ust pln111t de ce que des prix 

supérieun à ceux mentionnés sur les 
listes approuvées par la \Iunwipnlité 
bOnt exigés deH clients dans leR reli­
taurants et bras;eries tlo• plages ot 
de la hanlioue. C'est la pratique clas­
ei(1uo du •coup de fusil.,. Aussi,_ tous 
les inspecteurs municipaux 011t-1l'i été 
1noh1\ist'>a. 1ls vi~iteut tous no~ heux 
ùe vtlt~giaturo et dre••~nt procùs· 
verbal chaquo lois <1u'ils constutout 

Je la sais par expérience. 
Que de fois j'ai reçu des 

ainwi conçues: le (1 u11 d'une /utile' ,wlfS ...s 
. . / ul set/ /t e6U''. 

J'ai lu votrt article •• Jfe.s idt!es JfJnt /tJ vdtr1J. 

qui l'a(firme... . 
l:ïongez que l'on a même c?ndmt à 

cette institution un renard qm ava1t. .. 
la queue tordue ! Heureusement, los 
praticiens pleins d'abnégation et de 
smence de la S.P.A.. étaient Ill pour la 
lui redresser .. 

Aussi je vous tnl•oie quelques con/1,\ tt ifri/J 

qui ctrtaintm611f vous plairont. 
,J'en prends connaissance. Je tu 'a­

perçoia qu'ils son\ contraires à :na 

a111s1, o /rt del ni 
quil/1ro11S de TIO /t /JÎTljpd r' .J 
non seulefflttll ef/ 111ais ~en~,-~ -CJ!UVTl, e/ I ,,,,. 
léqeanl son . dica/IQllS fl'P 

façon de voir. . . . 
Je me demande si le 111gnata1re de 

la lettre n'a rien lu de moi, ou s'il se 
paye de ma tille. A la réflex ion, je 
constate que j'ai eu tort de le suppo· 
ser. En effet, il a lu plusieurs cl~ mes 
article• mais il leur a donné son 111ter­
prétati~n et non pas la mienne. 

le stllS de ses 1
" ip> /t 

dt /(/1 -"' 1anl en peu 1 d'11nt I' 

L'association qui nous occupe a son 
gé aussi à prodiguer des cot~seils de 
prudence et de bonté à messieurs les 
chauffeurs et wattmen qui n'usent pas 
toujours de beauco~p d'égard_s enters 
les chiens chats et autres l>e11t10les qut 
s'ave11tur~nt sm· la chaussée (il leur 
arrive môme de traiter a\'OC assoz de 
désiuvolturo les piétons inoffensifs, 
mais cela n'est pas du ressort do la 
S.l'.A.). On distribu•ra donc aux con­
ducteurs de machines à écraser des 
cartes po11tales étlitées par l'associa­
tion, dO.ment illustrées et contenant 
des recommandations de sagesse et 
de pitié. 

Dos pan~artos sero.nt disposoe~,hien 
en él'idence, en plusieurs endroits de 
la ville pour inviter lo public à dénon­
cer sans rel!lrtl à la S.P.A., par télé­
phone ou par lettre, les cas de violen­
ce ou dù cruaull; inutiles contre le• 
• ·· i:;e ·,wr .rl~\l ,nlh'd"'!tr~il~il r(\,l~l'lllill· 
res ~I. Esad propose d'insensibiliser, 
à l'instar do ce qui se fait eu Europe, 
les auimaux que l'on conduit aux 
abattoir>. La question fera l'objet 
d'une étude. 

Enfin ks amis dA1 bêtes ont con•· 
tat6 quo la population d'Istanbul té­
moigno d'une fll.cheuae tendance t\ 
jeter à la rue les petits chiens et le• 
petits chat• - et que ]Q nombre de 
•bobp à quatre patte• objet do co 
tr.aitenumt inhumain s'e~t sen11ble 
mont ar.cru ces temps dernier. A cel!l 
on pourrait répoudre quu nou11 som­
meM en présence d'un ph/\nomène ... 
saisonnier ot que précieément au prin­
temps, les mères chiennes et IQS mè­
res chattes professent !ln mqpria total 
pour les théories du Dr Malthu11, de 
prudente mémoire. Toujours e11t-il 
qu'une 1\me charitable (préci11on1: il 
~·ngit d'une Américaine!) a fait don de 
rooo dollars à la S.P.A. pour l'achat 
d'une so1·te d'auto·ambulance qui ser­
virait à recueillir, à traver11 les rues 
d'Istanbul, tous les nouteaux-n.;e à 
quatre pattes vouées par la cruauté 
des hommes à la plus atroce des 
morts. Seulement, comme la Socilté 
111 dispose guère des fonda néceseai­
re11 pour l'entretien de l'auto et le 
paiement de son chauffeur, le pieux 
dési1· de la donatrice d'Amérique n'a 
pu encore ~tre r/\alisée ... 

Excursions et Sports d'Eté 1937 
de l'Union Française 

!,"activité sportive de la saison d'été 
de l'Union Fran~ 1iso va reprendre 
dan• la deuxième t111inzaine de juin. 

f. - Excursions. 
A l'instar de l'année passée, elles 

auront lieu soit à bord d'un bateau 
spécial, soit par autobus, suivant pro· 
grammù établi. 

Ln première excursion de la saison 
est fixée au Dimanche 20 juin. Elle 
aura lieu eu :\Iarmarn avec départ du 
pont, ctît6 Wagons·lits Galata. à 8 Il.JO 
precises. 

Itinéraire : Côte cl' Asie.Iles des Prin­
ces-1.lains à Çam Liman et déjeuner 
sous los pins. RotOUt' au pont vers 
20 h. 30. 

Il. - Exe1cices de na/a/ion Ili-hebdo­
madaires. 

Ces exercices reprennent à partir 
du Jeudi 7 juin. 

lis auront lieu '.Je Jeudi de 17 h. 30 
à 20 h. 30 ; le samedi tle 1a. h. 30 à 

20 h. 30. l' 
Comtne pour les oxcursiou ' 0!". 

\ . n 11 .,ont coté IJnrquomonl nurn ieu, ,. 
\\'agon•·lits, :. boui d un bateau spé-
cial. 

1 Nota. ·- Le nomhro de~ p ace.a pou.r 
ce• excursions ou exercices étant h­
tnlt{1, il e~t opportun du rete1~1r ~es 
places d'avance en se fai~ant mscrir~ 
au Secrétariat tle l'Union ~ ~Ança1so ou 
tou' lea renseignemonts utileA soront 
donné . 

J'ai un ami qui, à un moment donné, 
était devenu amoureux. Il a lu sous 
cet empire un roman qui l'a fait pleu­
rer. Très étonné j'ai relu ce livre danli 
lequel il n'y autt pas un seul mot 
pouvant justifier pas plus son émotwn 
que sas pleurs. 

11 y a deli personnes qui semblent 
vous écou1e1· quand vous voue aclres· 
sez l elles alors que leur esprit est 
ailleurs. 

Quact nous lisons nous eomllle• pour 
la plupart comme celles-ci. . 

Le livre quo nous tenons, le iour­
nal que nous lisons est pou1· notre 
rêve ca que la musique de scène est 
pour une pièc~. . . . . 

S'il n'en était pas a111&1, 111 nous fat· 
Si'\\'3ui11é'i'i\li'l1HJld11' ù'JW, <\1~0 l'~\!Â~U~j 
autre chose que ce qu<' noua savons 
el nous pensom, alo1·s nous noue 
abetienctrious do lui demander ion 
uiw 11ur tel ou tel sujet. 

La situation intsrnationalB 
dB la Yougoslavie 

Beliracte, 14. - Le rédacteur de 
politique (>trangère do l'off1c1"usl' 
Samouprava attaque, dans un ~ditorial, 
les partisans du front populaire et de 
la IIIe Internationale qui, par des 
moyen déloyaux, eu se servant d'a­
gences étrangères amies, envoient des 
dépêches qui cherchent à !aire ap­
paraitre la situation internationale cl~ 
la Yougoslavie comme a!faiblie. •L'a­
venir démontrera au contrai1·e, dit le 
journal, combien l'œuvre de pacifica· 
lion déployée à la frontière a été pro­
fitable à tous lett l'gardH pour le peu­
ple yougoslave•. 
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4 - BEVOQLU 

(Suite de fa tere page) aucunA phase qui ne soit connue 
11e se se11/<'ll/ pas a f'aùe a,?rès la dt1ci- de la nation entière. Xous som-

me> litls entre-nous pour la cau•o 
sion prise par la Société des Nations el de la paix par un traiW public rt par 
cl1ercilml 11 rompre le calme. ln pre- 8 es stipula1~011s. Dans l»s derniers 
occupations y relatives des 01t11.-111» nous temps, le Dr .\rns et moi-même, nou• 
paroiennml non seulement de voire haute 1 avons e~, on~embl'.' ~~ ~!lparomm10t. le. 
Assembll!e mats tms.;i de l'inlerieur de bonheu1 Lie\ r•1te1 les 1.ap1tale,_d noo 

' alli~s balkan111Ul'S. La sympalh1tl et la 
noire pays curuialit1> ma111febt''os par nos allie\' 

J'Htlme à cet effet qu'il serait utile envArs notre pays étaient d'une ardeur 
pour être tranquille de tenir en vue à y attirer l'attention de tous le monde. 
oartaina pointa. La mt&1ion d'appliquer _ 'otrc pays a répondu avec la mônw 
lH traitée qui ont 6té ratifiée tacom- ardeur aux chaudes manifoRtation~ do 
be pour le moment à la l'ranoe. En la Yougoslavie, <le la Grèce et do ltt 
vertu du traité par lequel noua nous Houmauie. (ApplauJii;some11ts). 

L~, (lOl.1t1·que• spéciales <leH quatrn 1ommea engagé• aujourd'hui Il lncom- ~0 • 
0 

• , • ' Etats balkaniques quo 1 on voit se ma-
bo l la Turquie et à la France de, eau. nifei;tor do temps à autre à cause de 
vegarder par tous lea moyeua l lnté- leurs divan; front8 donnent lieu à dos 
irrité du Hàtay. Enfin cea principe• propaagndos 11ui laisoent croira quo 
relèvent du domaine de l'appui et des tour situation vis-à vis de leur! obliga· 
pr6ocoupli.ttona de la Socl6té dH Na- tions découlant de l'Entento balkani· 
tton•. Il• ae trouvent même sou• aa que diminuent ou affaiblissent. .·ous 
re1ponaabtlité, s'il eat permis d'em- le voyons, m~i~ il ne faut pas que vou_~ 
ployer le terme dea jurtatea. le croyiez. Nou! comprenons à la sm-

Nous devons donc être sors que te des ooutacts le,; plus. 111l!mes quo 
. é 1 les quatre Etal• balkaniques sont 111n-

ces traités seront apphqu s yar a cères et persistants dans l'idéal de 
force et la bonne volonté des mtéres- paix qui les unit. (OvationA.) 
sés. Et finalement si tous les moyens En ce qui concerne notre voioine ln 
s'épuisent et si réellement les sabo- Bulg~;i~ no.us avons entoudn expri.­
teurs politiques manifestent des idées mer, J a1 eu l honneur de vous en pa1-

. . . Ier i\ une ou deux précédeutes occa· 
agressives au point de faire f1 de sions, par les bouches les plus autori 
tous ces actes lnternalionauic, nous sées le11 bonnes intentions dont elle est 
n'hésiterons pas, en fin de compte, animée pour sauvegarder 1'1 paix dans 
à recourir à ta S.D.N. les llalkans .et pour développe,r se~ 

La sltuatlon du Hatay, la bonne ap· bonnes relations avec ses autres vo1s1-
ne8. 

plication de la sécurité dans le cadre La Bulgarie est liée avec la Yougo-
des principes établis et ad.optés par slnie par un traité apécial, tout com­
la S.D.N. se trouvent so11s la garantie me comme elle eRt liée avPC nou• par 
et l'engagement collectifs de tant de un traité spécial. Elle a affirmée qu'el-

le est déciuéo à mettre auRsi dnns le 
peuples qui constituent la Sociétés même étal sos relations avec la Grèct• 
des Nations. j'espère que dans ces et laRoumanill. La Turquie ne peut 
mots que j'ai prononcés avec calme. qu'encourager la Bulgarie dans ce~ 
Il y a des affirmations suffisantes Msirs et lui faciliter c~tte tt>.che autant 
pour la mise en application à tout que possible. 
prix et loyalement de l'accord conclu Il c t hors <lo doute quo l'élablissf-

ment c•'t11111 atmosph~re de chaudo 
au sujet du Hatay. D'ailleurs, notre amitié daus les Balkan• entre la Ilul-
nation, tout comme les orateurs, est garic el ses autres l'Oisins et l'entrée, 
imbue d'une sympathie et d'une cor- ne tous les Etals balkaniques, ainsi 
dl alité réelle, à l'égard de la popula- qu'ils l'affirment, dans la voie d'une 

amitié sérieu~e et bien i11te11tionneP, 
constituent une aspiration pleine do 
joie pour nous tous et un appui pour 
la paix d.i l'EuropP. 

tion syrienne. 
Dans ce uns. j'ai profité de précieuses 

1>ecasio11s pour montrer la se11sibililt! d<'s 
Turcs envers /11 populnlio11 de la Syrie. 
Nais je ne saurais dire qu'acluel/eme11t 
je trouve u11 e11courage111ent suf(isant 
dans les circ011s/1111Ces pour parler avec 
chaleur sur ce mème objet. Toutefois, 
ma convie/ion est que les Nations fini 
roi// par imposer leurs i11/àt'fs réels i.11x 
hommes politiques. {Ovatio11s.) 

les incidents surgis sur la frontière 
tmco-syrieane 011/ donm· lieu li certaines 
<Oll"<'Spo11dt111ces. El, après les premiers 
contac/s ils sont entres c11 bonne voie. 
Au fond, aucun d1ffere11d n'e.tiste sur I~ 
principe que la sécurité doit régner sur 
la fro11tii:re des deux pays. Il s'agit 
de bien l'appliquer. Et â celle fin nous 
sommes decidés, avec les hommes d'Etat 
frt1n~ais, de poursuivre celle affaire avn 
la méme co11viction el le 111<1f!U serieux. 

Hrt/; 11 m'es/ parlicul1eremenl agrea­
ble d'espérer el d'exprimer cet espoir 
deva11/ votre haute Assemblée qu'apres 
/'heureuse c.pplica/1on des problemes par. 
ticuliers, une nouvelle lire de developpe­
menl s'ouz1rira et 1111e atmosphère de 
grande securité regncra dans nos rela­
tions avec la France. 

La Turquie et les Balkans 
J.)ans nos relations avec les Etats 

Bal ka ni 1ue~. il n'en existe presque 

!JanR nos rolalions avoc la Bulgarie, 
je ne \'eux pas entrer n1aintcnant 
dnns les détails. Les sujets sur lBs­
quel8 la ·uation turque est set1'iblo 
sont connu~. 'lous avons conslat6 
que nous avions de l'intérùt, tians 
nos relations, ù faire réciproquement 
attention aux points sensibl~s et à 
ciévelopper la bonue amitié. Vous 
voyez c1uo tous les principes, d1· 
mîune que toutes (PS étapes parcou. 
ruos eu parole <·ntre IAs Etats sont 
heureux et bien avancés. Noui; esti­
mons qu'il ost de l'inténit dPS deux 
pays do les bien appliqut•i-. El nous, 
nous agissons e.11 co11s1?qu~nce. 

L'avenir de la S.D.N. 
.Je \'Ourirais aussi vous diro nos 

mes sur la S.D.X. Ces temps <len11ers 
on a exaghé la forcu et la faiblesse 
de cette i11slitution. Goux qui croie11t 
en •a forco nttenrient d'ello qu'ellP rù· 
gle facilement d'une façon ~lfoclirn ot 
déf111it"e les grands problèmes ot le~ 
grandes questions. C'e.it là une uto­
pie. Ceux qui avaneont sa faiblesse 
croient qu'elle n'est d'aucun utilité ot 
qu'elle ne donne aucune garantie aux 
nations. C'est la ne pas \"Oir la réalité 
dan• ses vraies proportions. 

La S.U.N. aujourd'hui est en état 
de grande fa1bles•e en raison tle ce 
qu'elle est privi'e <le l'actirité des 
Etats restant de jure et de facto en 
dehors d'elle. li n'y a pa• de doute 

LR PRESSE TURQUE DE CE MDTIB 
L'aff airB dB Dersim sur ln voiB 

dB la guBrison 
De~ qut .sont rlylés llO!i problt!1n~.' extl~ 

rieurs, 110/t• .'/. Ahmt'l J:."1ni11 Yal"it111. d11115 

/~ ,, Tclll"'· le tour 11;~11/ d 110.l '1//ttires inti 
ri~ure.s. Eu lite ''~ c.~l/es~ri t'.\I la pluie de 
Dersùn. 

C'est là un malheur sans rl'mède 
qui pèse sur notre pays dPpuis des 
~iècles. Jusqu'il l'époqull du Tnnzimat, 
le pays tout entier ayant Ho Pn butte 
;1 la mtimo anarchie, ayant \'écu de 
même au milieu du brigandage et uu 
désordre la situation rétrograde r•t 
sauvage de Dersim 110 frappait pas. 

Or, «es mesures sont demeurées 
sur le papier, ou encore ont été appli­
quées de façon très impaifaite. El 
surtout, par suite do l '111s11ffisanee 
des forces envoy1;os. on no parvient 
jamais qu'à réaliser mm pa!'ifi<·atlo11 
purement lo«nle <·t tAmporaire. 

... Pour no pas rép•"ter los tau te• du 
passé on s'e11t li.ré à de11 Mudes p<'n· 
dant lins anniles; les moin<lreA dutails 
out été fixés. Et il y a un an, 011 est 
passé à l'action. On a confié 
l'tl!urre d« réforme, avec des pouvoir· 
étendu~. nu général Abuullah. li s'e,t 
rovMé un soldat aux vues lai·11As et 
un sage administrateur. 

llnB leçon dB patriotisme 
.\f. >unu.s .\'tult co1111nen1t•, daflj le •(11111~ 

huriltl• t!I /,1 Rt•p11bliq11e•, la répo11:>' d'.I 
/t1lùrk aux retn1r~111ntuts ''e /11 G . .l .V. JI 
crb.\er..•e à fc pr,ip"s : 

que st les Etats se trouvant en debors_ btes. C'eat pourquoi je veuz von• révé- L • 
do la ~.D .•• ~niasaient leurs rollabo- 1er le chiffre de noa pertes réelles es- a v1e 
rations préc10u-os avec "elles dos anyées en troi• mols. •ulvant un rap· .S rlf t!t /J 
autre~ nu sein dll la ~.U.:\., la grande port que j'ai reçu le 14Juin les torcee 4o • e l u 01s•1 ""·.1it~il 
autori~o •1110 Cl tt~. in•lil.~tion pos-èl~e de gendarmerie, de l'a~·mée et les gar- spor ..,1 V !extrai t• leu:Oet le 
dan~ 111Jénl do -~a1x llll t 111nt1011nle en dea ont perdu 18 moi·ts et 18 ble .. ée· , 111 le• f g rté 3 
•n1·aittrcsfort1f1ro~tfH'l"ldJ'n1tsa.for· b t ffi 1 li :' - :1 lttl e>P0 

24111):' 
urn iMal>'. C'est là notre Hlll.l. fon· De ce nom re .. un o io .er, un eu ' AUTOMOBILISME d'unu valeU~ Îogn 
te foi•, m_ ÔlllA dans so1.1 (>l~t artuf'l, •a tenant. Noua déplorons vivement cea 11iou de la 1 "d•• 
valeur n'e;;t pas petite. Elle a une pertes Mals Je tiens à attirer votre B. M A • 1 [,e rhiffr• 

1
•01re• 

grnnlle 11nportanCe et une grande l'R- attention sur le fait qu'en ralaon de 1 avo, ltle ZIZQ • 1 I' aµrèS I jq15. 
lem'. Lo fait que 1a11t "" nation di- l'importance des événements et surtout) - ~~baisse 3~ 1,o~r 
SAii t ,'lu'etl1>s .so.n t .m11es dr1ns cl es buts comparativement awr: publications Une dépec/le pan•enue d'A/11è11es a~ I ,·eau ~n ~~ rcf'ré 
d~ _p.m:. dét01 n1111C!, constitue un ap· ezagérées qui ont été faites, ces pertes! Toun11g et Automobil~ Club de Turl{llle fre qu ~ 11 e~Por 
p111 sP1wu' po~r le mond1>, pouo· l'hu- , , j · Dans les "rtl • 

. té ( \ I· 0 ... , 1,) Il , ·t n ont rien dezcesa!f. _ annonce que Nme Azize est la seule qlll I detnl< 1 t IJl,llll . PP <Ill lôoUll~ll . . Il Cs 1 r . , .. _,... ,., sommes . . . '. . l dnns ft • il y 
pa• utile non plus de dPd:ugner qui! ... omme Je m ~e1a t I • llOUJ . 111/ execute 1 epreuve du Rallye 111/er· rnenl à 19JJ• le•• 
los homme~ 1l'l~\at responsables. de co1nplete111r11t ma1t1es de la saua/Jon. balk~nique jusqu'au boui. Parve· meniati.on ~res el 
tn11.t de nation• s aRs~mble:1t, se voient l~s forces nécessaires, en qunnt1/é su/- nue a Al/le~es suivant l'/loraire prevu, nie périod:nltl dU 
pE111od1quement, we ~omprenue.nt. Et, /1.rn11te, sont sur place, le r;ouvernemenl elle a par11cipé aussi aux exercices im· ont auglll tl't• leS t# 
enfui quelques précieuses expenencos . . . · . ' par cou_ enl 

t l'é t.. 1 .., 1) " ·t es/ completement 111a1/re de la s1/11a/1011. poses par le programme de la course. •0111ss -" 
on c mon oe que a ''". ·"· e, un . . . . .

1 

settes • ba~ r:. 
moyen précieux pour étudiai· hm Je /1e11s" a que les paroles que 1e vais FOOT BALL celfe8 d0 ta uue Bo 
questions internationales et dans dire soit entendues par/ous nos com- arquent d beaO 
quelques circonstances pour trouTer patriote" el par ceux lfUi se trouvent sur "Pé Cl b .. _ " R id" :i1es sonl 1 ~:r.J· ri 
de bons r~mè<les. Puis, l'idéal traco\ l<'S lieux . le gouvernement de la Répu- ra u ap rapport à orlat•O 

1 "'D;:.; pour la paix ·nte1·na- . · . A · d'J · à 17 heure 30 l'e:i:cel· eJP ei par a "'· ·• · . · 1 . . b/1que n'y a pas e11trepns le programme uiour 1~ 1 s • [,es 1 ure ~ 
llunnle est un idéal à la réahsnt1on . . , lente formation du Péra Club, chalD· 1 chilne et 0d9n! 1 
duquel il est à souhaiter quo Io momie de reforme 11 titre de luxe 011 d orne· pion dea aasociations non fédérées, 1 nienté Je cJl ,si 
apporte sa contribution. ment, quelles que soient les difficu//es. donnera la réplique à la fameuse !~fus cell0~ 010 

.J~ montre par ces payole~ qu'après la /delle ~11treprise sera c1nlinuée, hi11er 4quipe .autrichienne _J?apid. talion de 
avoir pesé toutes les all .. gations avan· comme été (applaudissements). Les v1s1teurs ont disputé au cours 1110 ~aleur. "' il 
céea pour et contre la S.D.N. nous de lem· tournée en Turquie 5 ren- itll•dO dol 
sommes loyalemont et consciemment L'orat•ur a parlé ensuite do la si- contres, remportant' victoires el su· La Il, poii' 
conrnincu11 qu'otlo est une iuAt1tutiou tuation fiuancièro et économique el bissant une seule défaite. JIR ont mar- d e

1
i 

11
,J, 

utile et quo notre désir est de pour- du programme de réduction Lies im· qué 26 buta contre 13. . pO O id•P' 
suivre uuo politi<1ue selon ses princt· pôts <lu gouvernement. Ces chiffres sont, nous semble-t-d, Solre parcbtffi1 
pes. Le vote beaueoup plus éloquents que de lonirs ~ 8 ;8ee se JO oiD 

Au début <le mon exposé, on p~1.. commentaires. lis prouvent eurab~n-- Io isetteS· de 1rl•1 lant de nos rolauon• poht1que•, J n1 Après avoir entendu l'exposé du mi- demment la grande valeur de l _ad· no 110y~o:i ~e el 
considéré séparèment nos relations nistre des AHaires ~trangères et celui versaire nuqut1l s'attaque Pera lfub elllJrle sés~.in" 1 
arec uos votollls. du président du C'onseil, la Grande fort de son brillant auecès sur $1~li. pour les ra•· 

Xos relations avec los Etats non-voi· Assemblée .·ationalo qdopta les pro- Combien de fois Binder et ses par- porS· 
sin~ sont <;gaiement très bonne• .. ~t jets de loi portant ratification du tenaires forceront-ils. la défense . <l~ ba 1111uetll' 
amicales .. ous n'avons aucun d1Jf.,. traito franco-turc 11u1· l'intéirrité teni- l't!ra f Que pourra faire le subtil Ball\ (DU 
rond ossenliol avec aucun pay~. toriale du Mncak d 'Alexandrette et bino contre le roc \\'agnor-Luef a 

de l'accord 11arantissant les frontières Voilà les questions qui se posent avant I A. JI 
Le problème de la paix turco-syriennes. Le président du con- cette i·encontre qui promet d'Otre de~ 1-Jf"l / 

Après avoir noti\ ce fait a\'ec satis- eeil fit en11t11to un iiran<l discours sur plus intéressantes. • ·~I 
factwn, jo doiR dire que tout Io> mon- la politique in1~t'ioure ot extérieure du vi . on 11nv 
de s'occuue <le In cause <le la paix et gouvernoment de la R0 publiquo. Le olaHement de la di '1 li 
quo les nàtions rorhcrchent les mcsu- La Grandi' .\•s<>mblée vota à l'una- nationale (Co~ 
res <iu'il faudra trouver pour baser nimilo\ la conf1a11ce au goavernement A ln suite des 3 derniere matche~ 
sur des foudoments solides la conduite et décida de prendre ses "acancei es- de championnat, Io classement gén6· 
dn la p~ix int<>rnat1onale. On cherche t1v iles. rai s'établit comme suit: 
des solution~ pom· la nnintenir el Le président du Conseil Ismet fo. 
pour la faire asseoir sur de• bases so- iinü a quitté Ankara hif'r soir à 19 h. Matches 
li<le~, ce qui n'est pas encore troun\. 30, par train spécial, se rendant à Is- 1. Fener t 1 

,Je sais que notre pap désire trèli si\- tanbul accompagné du ministre des 2. Galatasaray 10 l5 
riMisenwnt la paix. ~lais je trouve né- .HCa1res lllrangôres Dr Aras !l. Betikta~ t1 J 4 ce,sniro qu'il sache et qu'il y ponsf' Il a éto salué à la gare par les mem- ~. l>oltanspor 14 
toujours 11 ue la paix internationale lires du gouvornement, do nombreux 5. AnQ-arugücü 13 1

• 

n'est pas assise sur dos basn~ i:1ébran· Mpulés, des officiers iénéraux et les 6. Gençlerbirligi 11 H 
lable~. C'est pourq'1oi je vous 1ils cela. h~uts fonctionnaires <les ministères. 7. Güne~ 10 z' 

.·ous somme~ <les sincèrPS el fidèles Les services éminents ren· 8. Uçokspor 14 JI é 
seniteurs do ta cau'e dP la pai\. Deux équipes ont clone 1eru111~ 
Xous tra•·aillons. par nog propos dus par llOtt•e aYÎatt'ÏCe leurs matches: Uçokspor et Oogans~~i: 
moyens dans le domaine do noire ac- La première nommée est classée d 1 
tiv1M, pou1· la •auv.•gnr<le do ln pah Sabiha Gokçen nitivement en dernière position. Quau 
internationale. à Doganspor il devra attendre. 1.a der;. 

:\ous trournn•,dans !a pai .<, Io salut .- -- nière partie de l'Ankaragucu po~ 
et l'intérùt <le la Turquie et nous dé- Le "Tan revèle aujourd'hui que l'a- connaitre son classement. En cns t 
sirons qu'ello soit toujours sauveg~r- vtatrice Sabiha GOl<çen, qui a reQu ré- dMaite de l'équipe ancyrienne, le gOJJ_~ 
déP. cemment d'env!ablea attestat·ons de average départagerait les deux 0~11: 

.Je veux quo ce point "oil consitlilni mérite et de précieux diplômes, lea a 1 Actuellement il est tle 0,73 pourspor 
comme notre conc1•ption politique. conqnls par sa participation pleine karagüclÏ rontre O,,'i8 pour 0o?a!1 u;­
_ 'ous ne trou .. on" pa" conforme il d'allant d'éuerg!e et de technique awr: Il faudrait donc que t'A11karagucu 

8 
on 

notro inléroît 11t à notriJ biou que la opérati~ua de répresaion dàna la zone combe pat· _9 buts à 0 au cours dp~: le 
· · · 1 · ê ultime partie, pour que Ooga11s it 

paix mternallona o soit rompuo 111 mo de Tuncell devance. Pareille hvpothèse pouva•. 
dans des endroits situés loin do la ' dau~ 
Turqu10 et trws au-Jul>i rie nos fron· d' diHicilement se réaliMr, les 011. 
tièro-. (Applaudi~s0lll''lll•). Xous na Ln pr1·x honnour équipes d'Izmir s~ claRsero1Jt en c 
eherchons pls la sécurité tle notrn Il Il 11ûquoncc au. bu• d~ tableau. . . as· 
pays uano tlos conflits ontrn n'1mpol'tl• Apr:is av01r pari" dPs deru191 ~· P Si 
quelo autres pays. (Applaudissements). ~·- sons maintenant au:i: prenuei s-,1011 t 
U'est li\ un point Pssentiol. Xous avons (Suife de fa ;lt'mc page) Gii11e~ et Galatas,,ray rem pot in~ 
la conviction que !a s6curilé do notre ceprndaut, vieillar1l fourbu qm aus- le mutch contre Ge11çlerlitli Io ~ 011 ' 3aui· 
pays peut très bien ètro cono:il1ée avec cuita le mnhde, prescrivit des re- prochaine lt1 classement sera le 
les bonnes relations confiantes enlro mèdes et n'accepta pas le prix <le iB vant : point~ 
IBS autres paye et être assurée de la consultation. Peu à peu, les quelques Matches J? 
sorte. (Applau<lissemonts). C'est pour objets garnissant nos chambres s'en Faner Il s8 
cela que nous ne nous m~lous à au- étaieut allés. li fallait payer comptant Galatasaray 11 2r. 
cun différend ou co11f!it entre cieux la pharmacie, notre chiche nouriture. Be~ikta~ 11 24 
pays. Nous Msirons l'aplanissement Ainsi avaient cli"paru le châle <le no- GüueQ 11 
<le cos di!férond.;, Xou'< no voulon" ces de maman, la canne à poignée Bref, les matches-retour entr

10
e )~~ 

jamais qu'u11 <liffllre11d ou conflit sur- d'•lrgent du l'oncle Ephraïm. des bou- 4 d'Istanbul nous fixeront su1
1
· 0111 ~. gisso entre doux paya, n'importe les- g~o1r1 dA cuivre, ma couve1·lul'C, dei tur champion de Turquie et l' 

quels: Xous souhaitons au contmiro draps... sement aux places d'honneur. reu· 
la •uppre•sion de ces sortes d'<'loigne- c Ce fut un samedi que je m'a· A quelques semaines de ce~t op· 
ment et ue friction entre les pays. perçus de ln chose: mon livre ne ile contres décisi\'OS il nous paras ,,e (!eB 

Voilà les conoi<lérutions essentiel- trouvai! plus dans le placard. .l'inter porlun de donner le goal-aver ,, 
les. Lrs rai<ons morales C't les facteurs poilai mes suiurs, mécontente : 
qui 1i:ui<lent notre politique ttnns k " - Qui a touchol au prix d'hon- équipes de tito : 2 
travail que nom; accomplisson~ on neur ~ Faner : b 
membre important ol en peuple fort •Les petites ne répondirent pas. Galatasaray ~:41s 
au milieu do !a communauté cles Xa· L'une d'elles, à mon grand désespoir, Be~ikla~ : 1,41 r 
tion~. avait, pr~cé<lemment, renversé <lu vin Güne~ : " 

La situation au Tunceli sur une page. ,)A supposai, irritée, un L mité d Be•lkta• 
"é ~ éf . e CO u ,, "k/(} ( Il eU 

,Je voudrais maintenant vous dire nournau u sustrn et r,,p a1 ma ques· Le congrès annuel du Beil ' 
'l\l"si riuelquos mots sur la polittiuo lion. Maman me renseigna à l'Oix et 

b lieu dimanche passi<. udget 
intr.rieun>. L~ 11eule quP"tiou qui se asse · Après approbation du b élection•· 
POSll et quo 1· o désire ex1ioscr ou ver- • - .le l'ai rnudu · aux té 

J lemeural. co1111ne asso1111néo du rapport. on passa à i•u11nnilll1 
tcm 8 11t 011 lace de l'opinion publique " e c · •1 e ,. o t t l b" é M. Recep Peker fut " u ni~n1bre 
e"t la situation du vila,·rt de Tunceli n arno vent u mon seu ien, ma r · [es ,, d 

" ' 1 · 1 ·1 ·1 ·Y L "Olè e président d'honneur. '. ,' i.'1· Fll_6il· autrefois appelé Dérsin. Votre hauto compcns<'. e cie e 01 " · a ' r t " " :;; 
a8sembl(.e sait que, depuis deux ano m'enrnhissait, j'allais crier. D'un geste, i~l~~~.it!_d~~~.~~~1~q~7. j~1san, f;. 
notre gour~rnPme111 apphquA au Tun· nrn môro me désign~ papa étendu et ' 1 1 dd1n 1 
ccli un pro.,rnmme de rHorme" spi'- qui dormait. .Je \'OIS encore, .tourné krü. Hikmet el 8a a ia • 1re 
cialos. Ce p~·ogramme pnlvo1I to1181 rnrs 1:1 ruelle, ,son prof1.l ~!nac 1 é, Cl· M. Zeki Biza démi11ionna once 
les moyt•ns et toule8 le•. di<posilio11s roux. cr .. us·uL i\ ~1em.e 1 ore1.ller. Xotre confrère le K11ru11à ~~~~n!J~I 
légales en vue <le civiliser cette zono • - li, fallait p.i,rer la potion... que l'agent de la féciéral!Oll té sa d · 
••t <l'y su ·citer une vastl' act11"ité. « ,Ion en écoutai pas dava,ntago, et, l\I. Zeki Riza aurait présen 
Certains ciids locaux qui ont pris pou•~anl !a porte, couruR, <l un trait, mission. :Z:: 
gotit et forco :\ résister aux lois jusqu'à l'échoppe. du père iichmilh· ~.i--a,J:'l.g~ 

:\lais un beau jour, Je pays a Hecoué 
nn torpeur sf!cula1re. Il s'est vn au 
bord d'un terrible précipic,>. Il s'est 
engagé <lnns une œuvre de 11uérison 
qui a pris le nom de Taazimat. Lfs 
nouvelles formes d'admiuistration ont 
été introduites, plus ou moins, dans 
le pay• tout entier. ~fais elles ont élé 
arrtitùe devant les pontes des monta­
gne• <le Dersim. 

n'ont pas n•sc·rvé Ull bon accuoil :\ bülh .. Io le suppha1 de me rendre mon .--~ }e 
Ataliirk a t•onsat·t·u sa chère oxis- cos iiie·t·i·res ·lis ont \'Oulu 1'.11 ,i,tor ~ volum~. lui contai Io mal qu'il m'avait Centra 

1 t t ho li d ' · · - · t ··1 é t 11 l'our L C e de l'Europe · ool tonce au sa u e nu l 1om· u payR l'appl'cntion du programme do réfor- coute, tou co qu 1, ropr sen a • a oup d ·ra {lr 

Là, un rt;gime <l'oxislonco basé sllr 
lti féodalisme, la sombre réaction, le 
rrime et le vol, a continu6 à r~gnor. 

li y a juste un sièclo que le pays 
s'occupe de la guérison <lu mal de 
Uersim. Il a été plus ou moins diag­
nostiqué <les Jg début. ~lais les m6tho­
<les de traitement appliquées ayant 
toutes été incomplètes ou erronées, 
Io mal n'a fait qu'empiror. 

Les rapports el les projeis do loi 
au sujet <le cette question rempliraient 
toute une chambre. Tous préconi­
saient à peu prùs les mtlmes choses : 
construire <les écoles, brisor l'rnfluen­
ce des • ag-as •, rondre la confiance à 
la population qui vit dans ln terreur. 

et do la na~ion. Il Il• dit clnii:ement du me•. Cc<'i nou~ a oblig1î it prendre moi. Trop tard r Le livre, aohet6 Vienne, 14.-Sparta et A 
111

:enco11tr: 
rQsle «- •. Et Je dounora1 mn vie pour Io certaines mosur<•s m1litairos, à la fin quarantti sous, venait de trouver matûh nul (1 à t) dans un~e 1•.Eur0 P 
peuple turc lorsque h•s circonstances do mare et au début d'avril. amateur. ,, comptant pour la Coupe ~ 
l't1xigel'Onl. .. • • ·ous n'insiblerons pas' Aujourd'hui, la situation eill la sui Ly.iia \"oron~tein s'arrête un mo· Cu;e~n~tr~a~l~e~.!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~~;;::~ 
sur la granrlour ~e ce <!on même. vante : nous avonR arsuré pleinement mont, reprend.: , . . . !! d' glDÏS 1o•i 

La leçon qui sen _<lng~ge ponr Io dans la région l'autorité <les forces - Ce hne, ie 1 a1 cher~hé, Jf' cro1• LEÇDRS d'allEmand .. Et 
0

a
1
R <1if!é;1,~: 

pays a_un~ s1g111l1cat1011 u1com111011s~ dr• gondarmerio et du gournrnemont. b1ea, dans touteF les bolles de boll· qu• préparation• speciates d •"""'""" _

1 
rallie. :ious pou,ons <l..-o r1ue c'est lu, [,'application dos me8ui·es euvieagéesl quinistes, chez la plupart des bric-à- branches commerciale•. et. de~~ en grou.P:,nl 
en somme, le cadeau lé plus préc1Pux par nous pour l~ rMorrne du 'l'unceli brac. En vain! Vous compre11ez bien, baccalauréat_ en part1cuher d conn•'"ci•I•· 
quP nous ayons reçu d'Atatürk à l'oc- a ~t~ poursuil'io san• interruption. ce n'était paR n'importe quoi exom- par jeune pro!eseour alle"!"~o~ivereité J• 
casiou <lu don do ses f1•rmes.. Uue Nous construisons <les routes des plaire do cette wuvre, ma s •mon• bien le !rançai_s, .enseig~ant \\e et ès lottrt'~,d 
1 · 1 1 "bilé ' · · ·oula1s avec eea tanbul, el agrogeen.pbilosop mi'lboJ• .~ 
eçon qui '1 onne !ouf tesd es poss1 l' . s, é'"'l li, dos po,te rie gendarmeroo. L:\ exemplaire que Ji° r~ de lietito fillo l'Universitc de JlorlrnNou,cllo s•adrct••r 

môme cel es tle on or une patrie, ces travaux ont tit6 interrornpuij pour taches, c~tle s_1gna _u t ., cal• et rapide. Prix modoote•'.11 ,! ." 
pour COUX qui là comprennent. Xous un ou deux moi• ils SOlll repri8 au-, quo j'y nrnis mscnte avec tan\(\ et or joun111l H•ro<}/11 80UB" Prof. . . 1 
savons l'étape qu'atteindra la nalion ljourd'hui ' gueil. \'oveZ·lO~s, l_a ;tur~alhe~i~ I v••I• 1~; 
turque grâce ù cette leçon : celle qui · , monde Pt 0011 . m1ustic~. e 1 . Ln plEiR CEDfrE dE BByOg U ~0: ;:uor 
lui p<>rn10ttra de dc-\·enir un peuple. J"ai entendu dire que daucuna d'ùtro pau,·ro, 1n.1na1~ JO :10 _les u1 Rerv1r ùe bureaux ou de magasin i: .socle~ 
fort. uno pntriu sulicle et inéb1·auln1Jle. croient que l'application de cette tAch• i rnieux: sentis que Io J JUI' ?u J0 san .. S'adresse~ pt_>u1· infor1riation, ~ldesi. :t=~~I• 

• ·a donné lieu à dee rencontres s61·leu· glotfli, rQvollt'l~ : c Ou a 'en du 1non of'e:-ata itnhana .. , Ist1klal ~a eot• ,.n 

L. K"'"" n·,,·p~i.s J·,,,11,"/1 dc· /oiul. '. •ea, <tue des perte• lourdes ont &té su- prix. d'honneur. » ç k.1nayi, il coté da1 ét.abh111em 
... Ma1ter'1 Yoice» . 


